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406 Arnheim . Wageningen . Rhienen . Nylte - Durstede .

mais plus souvent la nouoelle Tosel , s ' tend de cõtẽ jusqu ' à Doœsbourg,
où il regoit l ' ancienne Vssel .

A une lieue au- dessous du fort de Schenk , sur la rive droite , est
situé Arnlieim ; ville ayant un bon port et faisant surtout un important
commerce d' expédition , à quel eſſet elle entretient 8 bateaux qui
vont régulièrement et alternativement à Amsterdam , à Rotterdam et
à la Haye ; deux autres ſont la navigation à Dœsbourg . Elle sappelait

ii Villa Arnoldi , et son nom se trouve déjà dans des
titres du 105siècle . V. plus bas.

Aprées un cours de 3 lieues depuis Arnbeim ; le Rhin arrive à
MWageningen , siiué sur la méme rive , à la d' un quart de

lieue du fleuve. Aussi cette ville entretient une navi tion régulière
et à tour de röle pour Amsterdam , Rotterdam et Duisbourg .

A2 lieues plus bas , depuis Wageni lement sur la rive

droite , paraft la ville de Rhienen où Lon cultive un tabac excellent .

De là on arrive , au bout de 3 heures , à Nte - Durstede , ville situèe9
sur la rive droite , près de laquelle , un peu ous , un peüt
bras du fleuve , séparé à l ' aide d' une éeluse , se dirige à droite vers

Utrecht , pendant que la partie la plus considérable continue son

cours . Celle - ei prend le nom de Lech , tan Pautre bras , qui est
le reste du grand Rhin , est appelé le R 4* ( Krumme Rlein ) .
Celui - ci décharge près d' Utrecht encore une partie de eaux dans

Ensuiie il se dé-la Vechit et baigne avec le reste Ies murs de la vil
tourne sous le nom de L' ancien Ryin vers Nord - ouest et ayant passé
par Worden , il se dirige sur Leyde , où le fleuve commence à dis.

paraſtre et se perd enfin soit dans des canaux , soit dans les sables .
Le bras du Rhin , nommé le Lecłk , arrose “

Fanen , fournit l ' eau à un canal , par lequel
Virecht et à Amsterdam ; enſin après avoir regu la st et joint
L' VSsel, il se réunit à la Meuse près du vill Crimpen . — Le bras
du Rhin qui a pris le nom de Maal touche Nim &

Meuse , et arrive enſin à Dord ou Dordrechit , prin
zue, se joint à la

Uentrepòõt pour
les radeaux du Rhin .
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XV . VOIAGE EN HOLLANDE .

la - Chapellè à Liège , Louvain , Mastricſit ,
Bre uies , Anvers jusqu ' d Rotterdum .

L voyageur ayant quitié AirAa - Chapelle , pour se rendre dans les

Vays- bas par la diligence ( manière de voyager la plus commode et la
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moins chère dans ce pays ) , apergoit d' abord une hauteur boisée qui
oflre une vue tres - agréable sur Aix- la - Chapelle , caché dans la vallée

entre des bosquets et des jardins . Plus on continue sa route , plus elle

présente d' agréments . Montagnes , vallées , bois , champs de blé ,

prairies bien arrosées charment la vue alternativement , et du haut de
la montagne l ' œil se promène avec plaisir sur les plaines fertiles de la

province de Liège . Partout la nature est embellie par l ' art qui a él &vE
des chàteaux de plaisance et planté des jardins d' agrément . A quelques
lieues d' AiLla - Chapelle on entre dans le territoire des Pays - bas ; le

langage , les mœurs , les usages , tout annonce qu ' on a quitté le sol

d' Allemagne . Henri - Chapelle est le premier endroit où il ſaut 8ar
réter quelque tems pour se soumeitre à la visite des douaniers . De là
on arrive à Battice , jolie petite ville , qui fait un coommerce actif . La

propreté hollandaise s' y joint aux manières frangaises . Ici le chemin

se partage et conduit à gauche à Spa par Verviers . A la distance de 5

lieues , on arrive sur une hauteur de laquelle on apergoit Liège ( Lüt

üch ) , situé dans une vallée bordant la Meuse et dont les tours et les
bätimenis se cachent entre des jardins agréables . Du cöòté opposé, les

regards sont bornés par une hauteur escarpée , sur laquelle reposent
les ouvrages de la citadelle . La ville mème , malgré sa belle position
et sa grande étendue , ne frappe point par la magnificence . Les rues
sont pour la plupart étroites , irrégulieres et inégales . L' usage des
charbons de terre donne aux rues et aux maisons un teint noir , et la

poussière dont tout est couvert produit de la saleté et de la boue pen-
dant les longues pluies . Néanmoins il y a plusieurs belles rues , ornées
de palais , des allées agréables , des quais riants , dont la plupart ont
eté batis dans les tems modernes . Cette ville florissante parses fabriques
et son co e,; est maintenant le chef - lieu de la province de Liege
qui ſormait sous la domination frangaise le département de LOurthe .
On l' a composèe de la plus grande parũe du ci - devant duchè de Liège,

t autreſois àde quelques cantons du pays de Limbourg , appartenar
FAutriche , et de quelques communes qui anciennement faisaient

partie du duché de Luxembourg . Sa population est d' environ 326, 390
ames. Elle est encore le siège d' un é&véque , dont le diocèse s ' étend
sur toute la province . Dans la ville réside en outre une des trois cours

supérieures de justice pour les provinces de Liège , de Namur , de

Limbourg et de Luxembourg . La première instruction litiéraire se
donne dans un gymnase . Liege possède une des trois nouvelles uni -
versités que le roi a ſondées pour les Pays - bas , par ordonnance du
25. Sept. 1816. Les nombreux professeurs sont divisés en 4 facultés
( de droit , de médecine , des sciences mathématiques et physiques ; et
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de la philosophie spéculaüve et des letires ) . Le nombre des étudiants
est considérable . Un beau bätiment , qui appartenait ci - devant aux

jésuites , a été donné à l ' université . Ce local est si spacieux qu' il ne
contient pas seulement les diſſérents auditoires , mais encore la biblio -

chèque , et les cabineis d' histoire naturelle , d' instrumenis de physique
et autres collections qui y sont jointes . Le jardin botanique qui L' en-

toure , ollre aux étudiants une promenade agréable et instructive pen-
dant les heures de récréation . Le cabinet d' histoire naturelle ei le
théàtre anatomique méritent d' ètre vus , ainsi que Ia grande salle aca-

démique , ornée d' une colonnade et bätie sur l ' emplacement de la
ci - devant église des jésuites . En 1779 , l ' évéque Velbruck a ſondé dans

ceite ville une société libre d' émulation , école des aris et métiers ;
une autre société eulüve et perſectionne le chant ; uneautre la langue
maternelle et la langue frangaise . Depuis quelque tems on a érigé un
institut orthopédique , organisé sur le modèle de Heine . Parmi les
batimenis se distinguent par la magnificence et l ' élégance : Lancien

palais du prince - Eoꝗα’ uνe de Liège , qu' un incendie avait détruit en 1503
et qui a été reconstruit en 1508 par l ' EVοue Erhard de la Mark , avec
deus grandes cours carrées , entourées de galeries ; aujourd ' hui il

sert de palais de justice . Sur la place publique qui est située devant
ce palais , était autrefois L' église de St Lambert , jadis la cathédrale ,
d' une étendue immense . Plus la cathédrale ou église de St Paul , et
le maitre - autel de 81 Martin ; — la salle du spectacle sur une place
vaste et libre , ornée de fontaines et d' allées . Au milieu de ceite

place , on jouit d' une belle vue tant sur le quai neuf , au pied du
mont de St Martin , que sur cette hauteur mème , ornée de beaux bäti -
ments et de jardins ; — la grande fonderie de canon dans le ſaubourg ,
preès de la Meuse. On compte 10 grands faubourgs , 9 portes , 154 rues,
17 ponts , 2 beaux quais et une population de 47, 00 ames. Les basses
classes parlent le langage wallon , composé de l ' ancien allemand , du

frangais eic. Les personnes cultivées parlent le bon frangais . On trouve
dans cette ville de nombreuses manufactures de fer, de drap , de laine ,
de serge , de cloux , des tanneries ; des brasseries eic . Une des princi -
pales ſabri ques est celle de MCoqueril , où l ' on ſait diverses machines ,
surtout pour la ſilature du coton . Les hauts - fourneaus et les forges
qui ſournissent le fer pour ces machines se trouvent à Seraing ; ei-
devant chäteau de résidence du prince - éEvèque de Liege . On tire
mome par un procẽdé nouveau des scories une parlie du ſer nécessaire

pour les petites machines . Plusieurs ateliers considérables dépendant
de ces ſorges , ont ſourni des machines à vapeur , des ponts de ſer ete.
Le lion colossal , placé sur le champ de bataille de Waterloo, ; a aussi
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elben
enide
lut pel



— —

Liège . 409

ẽté fabriquè dans ces ateliers . En général Liège est une des principales
villes industrielles du royaume des Pays - bas et ſait un commerce très -
Etendu tant des produits des fabriques du pays que d' autres objets et
de produits naturels , parmi lesquels nous remarquons les cliarbons
de terre , dont les couches gisent daus les hauteurs voisines , offrant
une tres -belle vue , et qui s ' étendent jusqu ' aus rives du fleuve ; elles
fournissent suivant les calculs du minéralogue Villefosse 9 millons
de quintaux par an. C' est pourquoi la ville est très - vivante et les ri -

vages de la Meuse sont toujours couverts de bateaus de commerce .
On prétend que la ville doit son origine à un prince gaulois ,

nommé Ambiorix , et on dérive son nom latin Leodium de Legio ,
Etymologie tréès - incertaine . Ville d' abord peu considérable , elle

acquit plus d' étendue sous Si Lambert , évéeque en 658; elles ' agrandit
encore sous LEVEqueENotger en 971 , après avoir été ravagée par les
Normans , comme beaucoup d' autres villes . Au 155 siècle , Liège
etait troublé par des querelles et des désordres continuels , causés par
l ' élection des princes - Evèques et leurs relaüüons avec la ville , qui
jouissant déjà de grands privilèges était devenue puissante . Très - sou -
vent celle - ci suecomba , surtout quand des princes étrangers se mé-
laient de ces iroubles . C' est ainsĩ que Charles le témèraire , soutenu par
Louis XI , roi de France , emporta la ville d' assaut le 30. Oct . 1468
et la brüla entièrement . Liège avait alors une population de 120,000
ames . Au commencement du 175siecle , ces querelles recommencèrent ,
er l ' empereur d' Allemagne et le roi d' Espagne y prirent part ; enfin
le roĩ de France ꝓ fut enveloppé aussi . Cest ainsi que Liege fut bom-
bardé pendant cind jours par le marquis de Boufflers , d' après les
ordres de Louis XIV, ce qui lui causa un dommage sensible . En 1701,
Ia citadelle fut remise entre les mains des Frangais ; mais déjà le 14.
Oct. 1702, les alliés , sous la conduite de Marlborough , la reprirent .
En 1705 , les Frangais s ' emparèrent derechef de la ville de Liege ,
jusqu ' à ce que la paix de Rastadt rendit au prince - éEvèque ses posses -
sions , en 1714. Dans les années 1792 et 1794 la guerre de révolution
ramena les Frangais à Liège qui resta à la France jusqu ' à ce qu' il fui
cédé au roi des Pays - bas par le traité de Paris .

Liège est la patrie de Gaspard Lairesse qu ' on nomme le Raphaél
hollandais ; de Renebin , habile mécanicien ; de Mæan, profond juris -
consulte ; de Erétry , célèbre compositeur . On montre encore au
quariüer d' Est la petite maison où Grétry naquit et qui est ornée d' une
inscription .

Les environs de Liege sont charmants ; ils offrent beaucoup de
variétè et des vues surprenantes . Telle est celle dont on jouit dans la

Le Guide du voονge du Rhin . àme ädit . 18
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eitadelle d' où l ' on apergoit la plus grande partie de la ville et la vallée
arrosée par la Meuse ; ou sur les hauteurs de St Gilles d' où l ' œil par-
court deux vallées en amont de la Meuse jusqu ' au chäteau de Chokier ,
bäti sut un rocher élevé . En aval de la Meuse , il y a une superbe
allée de tilleuls depuis St Léonard jusqu ' a Herstal ou Héristal ; en
aniont de ce fleuve , le long du ſaubourg d' Avroy , il y a une pro-
menade qui se perd dans la vallée et qui est riche en belles vues.
C 'ꝯ est un endroit très - frequentè surtout les jours de fète . On ne manque
pas de lieux de divertissement ; parmi lesquels nous nommons en par-
ticulier Ie Vauchall , grand jardin . Sur la rive droite de la Meuse , en
amont de l ' Ourthe , il y a une hauteur boisée , nommée Quintampois ,
au pied de laquelle est une vallée remplie de prairies , dite la Boverie.
En général cette partie des environs de Liège se distingue par de beaux
jardins et de belles campagnes . Plus loin de la ville , on voit deuz
rochers hauts de 150 pieds , joints par un pont chinois , sur lesquels
est situé en partie le beau jardin du comte de Mercy - Argenteau , dans
le voisinage de Visé , où l ' on peut aller par eau sur la Meuse ; Jupille ,
en ſace de Herstal , où Pepin d' Heristal avait son palais , dont on
montre encore l ' emplacement ; le chemin de Jemeppe qui , dans une
direction opposée , traverse le quai d' Avroy et se termine pres de

Seraing , ancien chäteau de résidence ; et plus loin en amont de la
Meuse , le chemin de Chokier jusqu ' à Huy , espace de 5 à 6 lieues .
Il ſaut surtout visiter Cnaudeſontaine qui tient son nom des sourees
chaudes qui y jaillissent . Cet endroit est situé sur la rive droite de la
Meuse , dans la vallée de la Vesdre , qui près de Chénée se joint avec
1O0urthe . Cette vallée charmante offre de toute part des points ro-
mantiques . On y trouve des bains aussi agréables que commodes .
Pas loĩn de la citadelle de Liege estsitus le village de Raucouæ , cëlèbre

par la victoire remportée par le maréchal de Saxe le 11. Oct. 1746.

Auberges : 1. à Laigle noir ; 2. la pommelette , près de laquelle
est le bureau des diligences ; 3. hötel d' Hollande ; 4. au pavillon an-
glais ;

5. au canal de Louvain ; 6. L' hétel' de France ; 7. à la couronne
impeériale .

Liege entretient la communication avec Aiæ- la - Chapelle par
Bruæelles (v. plus haut p. 375) . Il part en outre pour Bruxelles tous
les jours une diligence à 6 h. du matin , et une autre de Bruselles

pour Liège A 7 h. du matin , dans 12 heures . On paye au coupé
14fr . 80 cent . , à L' intérieur 12 fr. 70 cent . , et on a 30 livres de hardes
franches de port . A Liège ainsi que dans toutes les villes considérables
de l ' Hollande on trouve des notices imprimèes sur le dẽpart et ' arrivee
des postes .

Nous quittons Liège pour nous rendre à Louoain , à une distance

de 17 lieues , et pour nous ꝓarréter . Iei la contrée n' est plus si rianie ,
le pays deyient plus plat , L' air plus lourd et plus sombre . Tout prend
le caractère belgique et le voyageur s' en apergoit dèes que , près de St

Trond , il a quitté la province de Liège et qu' il est entré dans le Bra-
bant . Un hollandais corrompu , appelé communément le flamand ou
le brabangon , et le carrillon qu' on entend pariout ; sont des traits

caractéristiques du pays. Cependant le voyageur n' y perd pas beaucoup
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s' il fait le voyage pendant la nuit . ILarrive de bon matin à Loubain

après avoir passé par & Trond et Tirlemont .
La célèbre ville de Louoain , moins étendue que Liège , est située

dans une plaine entrecoupée de collines et qui porte tout - à- ſait le ca-
ractère belgique . Elle est traversée par la Dyle , petite rivière qui du
tems des Frangais avait donné le nom à un département . L' enceinte
de la ville , ſermée par les murs , est très - Etendue , mais la moitiè du
terrain clos est oceuναραẽepar des jardins , des champs ete . Les remparts
élevés offrent de belles promenades et des vues intéressantes , surtout
d' un cété de la ville . La ville est entourée de boulevards et embellie
intérieurement et extérieurement par des bätimenis neufs et par des
jardins et des plantations . On connatit par Lhistoire le nom de Louvain

depuis l ' an 88 INa la gloire de n' avoir jamais été conquis par un

ennemi , jusqu ' à ce qu' en 1792 les Frangais en aient pris possession .
II doit sa célébrité principalement à son université , fondée en 1426

par le duc de Brabant Jean IV , et confirmée par le pape Martin V.
Cette université ne tarda pas d' acquérir tant de renommée par ses pro -
ſesseurs distingués et le nombre de ses élèves que dans la période de
sa plus grande prospérité , elle pouvait ètre considérée comme la pre -
mière université de l ' Europe . Au 16“siècle , on y compta plus de
6000 étudiants . Outre une riche bibliothèque , un jardin botanique ,
un khéaàtre anatomique etc . il y avait 42 collèges , ouvas tes bätiments ,
dans lesquels des étudiants de toutes les nations vivaient par centaines ,
sous l ' inspection d' un directeur , uniquement occupes de leurs études .
Ces collèeges étaient organisés à peu près de la mème manière que ceux

qui existent aujourd ' hui aux universités anglaises de Cambridge et
d' Oxford . Vers la fin du siècle dernier les Frangais supprimèrent cette

université , la dépouillèrent de ses riches fondations , vendirent ses
bätiments et la remplacèrent par un simple lycée . La bibliothèque
considérable ſut transportée dans l ' un des colléges dans un local où
elle fut jetée pèle - mèle et abandonnée à la merci de tout le monde .
Par décret du roi des Pays - bas du 25 Sept . 1816 P' université fut ré-
tablie et inaugurée le 6. Oct . suivant . Les professeurs appelés de

UAllemagne ont su imprimer à l ' université une vie nouvelle qui
pourra contribuer à lui rendrèson ancienne célébrité . Tous les bàti -
ments qui n' étaient pas aliénés furent accordés à P' université ; un
nouveau jardin hotanique ſut établi ; un cabinet zoologique , bota -

nique et minéralogique ſut fondé . Par une activité admirable

plus de 40, 000 volumes de l ' ancienne bibliotheèque , dispersés et
couverts de poussière , ſurent rassemblés et mis en ordre dans un local

convenable ; de nouveaus ouvrages Lont augmentée considérablement .
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En général cette université occupe le premier rang parmi celles de la

Belgique . Le collège philosophique , Erigé en 1824 pour Linstruction

des jeunes ecclésiastiques avant leur entrée au séminaire , comptait

d' abord quelques centaines d' élèves , mais il a été supprimé en 1829

par suite de négociations avec le pape .
Parmi les édifices publics les plus remarquables sont : Lhitel de

ville , un des monuments les plus intéressanis de Larchitecture go-

hique , élevé dans un style pur . Cet édifice soigneusement exécuté

jusqu ' aus derniers détails , en 1439 et 1459 , oſſre un aspect surpre -
nant et admirable . Le vãtiment de Vuniversité et ses collèges ou halles

sont dignes d' stre vus. Que le voyageur ne néglige point de visiter

quelques églises principales , p. e. l ' eglise de St Pierre , au marché ,
vis -à- vis de l ' hétel de ville . On est saisi d' une sainte frayeur en entrant

dans ce temple . Fondé par le comte Lambert Baudouin vers 1040, il

eprouva divers changements . Ainsi la tour magniſique , bätie à neuf

apreès un grand incendie en 1358 à la hauteur de 533 pieds , avec 2 tours

latérales , chacune de la hauteur de 430 pieds , s' est écroulée , à la

suite d' une tempéte , en l ' année 1604 où lᷣe célèbre Justus - Lipsius est

décédé . On montre encore la maison où vivait ce savant , Lornement

de l ' université . Elle n' a qu' un seul élage et est située dans l ' une des

rues principales de Louvain ; deux arbres plantés devant son enirée
la font connattre .

Les églises de St Antoine , des jésuites et de Ste Gertrude se dis.

tinguent par L' élégance de l ' intérieur aussi bien que celle de St Pierre .
Le grand hötel des invalides , originairement un séminaire ; a été
transſormé en unè caserne . Le bätiment dit Frascaü , d' une structure

elégante , est destiné pour les bals et les speciacles . Hors de la porte ,
on vient de bätir une grande prison . D' un autre côté le canal qui
conduit à Malines et le vieux chäàteau où Charles Va été élevé , offrent
des points de vue agréables .

Les manufactures de laine et de drap , jadis si importantes et qui
du tems de la prospérité de la ville nourrissaient 100, o00 hommes ,
sont aujourd ' hui peu considérables . Par contre les brasseries ont
acquis un haut degré de prospériié ; vü qu' elles expédient annuelle -
ment jusqu ' à 200,000 tonneaux de bière . La bière de Louvain , re-
nommée dans tout le Brabant , se distingue par son göüt doucereux
et sa forte fermentation , ce qui ſait que les bouteilles en éclatent
ſacilement et qu' elle n' est pas de garde . La bière de Bruxelles , appelée
bière de Pharao et qui est &galement recherchée , se distingue de celle
de Louvain par son goüt aigrelet . On trouve en outre à Louvain

quelques rafiueries de sucre , quelques ieintureries et une vinaigrerie
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nouvellement établie par un Mayengois . La populaüon se monte à

275000 ames. On peut juger de l ' ancien 6tat de la ville , quand on

pense qu' en 1578 une maladie contagieuse aà enlevé en peu de tems

environ 44,000 hommes . Au 14 siècle , elle doit avoir eu 200, 000

habitants , mais à la suite d' une émeute qui a eu lieu en 1378 plu -
sieurs milliers émigrèrent en Angleterre , où ils jeièrent les premiers
fondements des fabriques de drap si florissantes dans ce royaume . —

Auberges : 1. Lhötel de Cologne ; 2. la tour de Mons ; 3. à Thomme

sauvage ; 4. à Laigle noir .
Dans les enrirous les plüs proches de Louvain , nous remarquons

encore : Labbaye des Bénédicüns , le chäteau du comte d' Ahrem -

berg , avec de beaux jardins et bosqueis ; Sud - Water , superbe jardin
de la ſamille Plaschert .

Au lieu de prendre la route d' Aix- la - Chapelle à Louvain par
Liege , on passe à présent aussi avec la diligence par Mæstricht qui
est éloigné d' AiLla - Chapelle à la distance de 6 milles . Le chemin

qui y conduit , longeant en partie la Meuse , traverse des pentes ra-

pides , des hauteurs et des vallées ; la route en général est trés -

agréable . On passe par Holset , Stechelen , Terblyet , Weik et quel -

ques endroits peu considérables .

Mœstricht , dans Ia province de Limbourg , est situé sur les deux

rives de la Meuse , qui regoit ici la rivièere de Geer . Sa distance de

Liège est de 5 milles et celle de Bruxelles de 15. Déjà au 4“ siècle ,
cette ville fut un siege épiscopal ; plus tard , elle fut réunie à la

Basse - Lorraine . Charles Vl ' incorpora au duché de Brabant . Comme

forteresse elle a été souvent assiégée . Ces sièges sont célèebres dans

Lhistoire des gnerres . En 1579 , le duc de Parme prit Mæstricht après
un siege de 4 mois et le livra au pillage ; plus de 8000 hommes péri -
rent à cette occasion . En 1632 , elle fut reprise sur les Espagnols . Par

le traité de Westphalie elle fut cédée aux états généraux des provinces
unies . En 1670 , Louis XIV Sen empara et Labandonna ensuite a

IEspagne ; en 1678 elle ſut rendue aux Hollandais qui la gardèrent

malgré toutes les contestations élevées à ce sujet . Au commencement

de la révoluüon frangçaise , la ville de Mæstricht ſut vivement bom -

bardée , en 1793 , par les généraux frangais Dumourier et Miranda ,
mais sans succés . Lannée suivante le 4. Novembre le général Kleber

la prit . Maintenant cette ville est une des plus importantes
forteresses de l ' Europe tant par la position que par l ' etendue des

ouvrages de forlification . La plupart des ouvrages de défense sont

minẽs et moyennant la peũte riviere de Ceer les environs peuvent ètre

inondés à une grande distance . II y à à Mæstricht des magasins mili -
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taires et des ateliers de guerre considérables . La ville est bien bätie

et ollre un bon aspect . L' hötel de ville , situé prés du marché et

bäti dans le style moderne , est un des plus beaux de touie la Belgique .
On compte aussi le théàtre parmi les édifices remarquables . L' église
de St Servais mérite surtout l ' attention par son architecture et son
extérieur imposant . Elle est située près du Vrythof , place carrée ,
ornée de plusieurs allées , et entourée de beaux bätiments dont la

structure moderne forme un contraste ſrappant avec la vieille église ,
dont l ' origine remonte au 65siécle . Ung riche abbaye était autrefois

attachée à cette église . Quelques fabriques et manufactures de drap
ainsi que le commerce sur la Meuse viviflent la ville . La population ,

composée de catholiques et de réſormés , s' élève à 20,00 ames. La

place d' armes , les remparts et les rives de la Meuse oſſrent de belles

promenades .
A une petite distance de Mæstricht est situé le mont de &t Pierre ,

sur lequel est bätie la citadelle . Dans l ' intérieur de ce mont il y a un

grand nombre de grottes et de galeries qui se croisent en ſorme de

labyrinthe , de sorte qu' elles paraissent ètre l ' ouvrage d' hommes . On
a trouvé quantité de pétrifications dans ces grottes , telles que des
18tes de crocodiles et des restes d' animaux qui n' existent plus sur notre

globe . Personne n' a encore pénétré jusqu ' au bout de ces galeries ,
qui atlirent l ' attention de tous les voyageurs , parcequ ' elles sont

uniques dans leur genre .
Mæstricht entretient la communication avec Bruxelles et Aiæ-

la - Chapelle au moyen de diligences (v. plus haut ) . Une autre voiture
en poste part de Bruxelles chaque jour à 6 h. du maun et repari de
Bruxelles tous les jours à 7½ h. du matin dans l ' espace de 12 heures .
On paye au coupé 14 fr. 80 cent. et dans Lintérieur 12 fr. 70 cent.
et on passe 30 livres de hardes gratis .

Nous quittons Louvain pour aller à Bruxelles par une hauteur , à
la distance de 6 lieues . De nombreuses diligences qui partent à des
heures diflérentes facilitent la communication avec cette ville , d' une
manière commode , prompte et à un prix raisonnable .

Bruæxelles , sur les rives de la Senne , joint avec Anvers et l ' Escaut

par un canal . Cette ancienne capitale des Pays - bas espagnols et au-
trichiens est maintenant alternativement avec la Haye la capitale et
la résidence du roi des Pays - bas unis . Elle est bätie sur plusieurs col-
lines ; les remparis et fossés dont elle était ceinte , ont été convertis
dans les tems modernes en promenades agréables . Quoique l ' origine
de cette ville se perde dans les ténèbres dont la fondaton de la plu-
part des villes du Brabant est enveloppée , Bruxelles jouit pourtant
d' une importance historique par le grand nombre d' évènements re-
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marquables arrivés dans les guerres soulenues pour la liberté des Pa) s .
bas et dans celles qui ont eu lieu entre l ' Autriche et la France . Qui
ne se rappelle pas les gẽnéreux braves Egmont et Horn , qui tous deux

ont versé ici leur sang sur l ' ẽchafaud ; qui ne se souvient pas dusangui -
naire due d' Albe , qui fit trembler toui le Brabant . Encore aujourd ' hui
on montre le palais d ' Egmont et Pendroit du marché où coula son

sang. C' est avec raison que Bruxelles tient le premier rang parmi les

villes des Pays - bas et elle paraft ètre ſière de rivaliser avec Paris ,

L' aspect de la ville et l ' impression qu' elle produit sur Létranger rap -

pellent Paris en miniature . La ville riche en édifices imposanis et

semblables à des palais porte partout l ' empreinte de l ' élégance et du

bon goüt . Etendue sur des collines doucement élevées , elle oflre Ies

vues les plus variées qui laissent une impression agréable . Les belles

rues animées , dans lesquelles Ia foule des piétons , des voitures , des

porte - faix ne cesse jamais , les magasins ouveris , éclaireés le soir d' une

infinité de lampes et enrichis de tout ce que la nature et Lart pro -
duisent dans les diſférentes parties de la terre , des fontaines agréables ,
des places publiques , des promenades variées frappent les sens et

P' imagination , procurent des jouissances de toute espèce .
La fondaüon de la ville remonte au 75siècle où St Céry , é&vèque

d' Arras , précha l ' évangile . On éleva bientôt un fort , dans lequel on

bätit un chäteau où habitait autrefois Otion II et dont on voyait en-

core depuis peu les restes dans Lintérieur d' une brasserie . Autour du

ſort ( Borgoal ) on bãũt successivement de nouvelles habitalions jusquꝰà
ce qu' au milieu du 115siècle Bruxelles fut ceint d' un mur et elos par
six portes . Depuis ceite Epoque Bruxelles est une ville qui sous Henri I,
duc de Brabant , derint très - florissante et obtint vers 1229 une con -

stitution et des privileèges . En 1320 et 1370 on chassa les juiſs de

Bruxelles et de tout le Brabant , et on confisqua leurs biens , dont la

valeur est estimée à 13 millions . Sous la domination des ducs de

Bourgogne , Bruxelles atteignit le plus haut degré de prospérité ; Phi -
lippe le bon ꝓ contribua le plus . D' immenses trésors Etaĩent alors en-

tassés à Bruxelles , qui par son industrie et son commerce était devenue

une des plus riches villes de lEurope . Le luxe qui sy déployait , devint

un nouvel aiguillon pour les arts que la cour du Pprince ſavorisait et

Protégeait . Après la mort de Charles le töméraire , Bruxelles et les

diwsept provinces des Pays - bas Echurent à la maison d' Autriche par
le mariage de Marie de Bburgogne , ſille unique du duo décédé ; avec

Larchidue Maximilien , en 1477. Dans le palais de Bruxelles , Charles v

déposa sd couronne et remit le sceptre à Philippe , son fils. Les or-

donnances odieuses rendues par celui - ci ne tardèrent pas à exciter 5
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Bruxelles des troubles et des querelles qui augmentant toujours ame-
nerent des guerres sanglantes et de longue durée qui se terminerent

par la défection des sept provinces septentrionales . Larrivée du due

d' Albe , le 22. Aoüt 1567 , à la téte d' une armée formidable , ses
mesures cruelles , qui engagèrent plusieurs milliers d' habitants à

émigrer en Angleterre , où ils transplantèrent leur industrie , la sup-
plice que plusieurs milliers subirent sous son administration de 6 ans,

sappèrent la prospérité d' une ville qui dans la longue guerre de I“Es.

pagne avec la Hollande fut tellement ébranlée , que méme sous le

gouvernement paisible de larchidue Albert et de Linfante Labelle ,
Bruxelles ne put plus s' élever à son ancienne splendeur . Son industrie

et son commerce furent transportés partie en Angleterre , partie en

Hollande , et il lui fut impossible de recouvrer ses anciennes richesses .

Dans les guerres frangaises vers la ſin du 17“ siecle , Bruxelles ne ſut

pas éEpargné. Le maréchal de Saxe le prit en 1746 , et par la paix

d' Aix- la - Chapelle il fut rendu à PAutriche .

Les destinées postérieures de Bruxelles s ' attachent à celles de la

révolution frangaise . Bruxelles fut incorporé à la France avec le reste

des Pays - bas ; il resta soumis à la domination frangaise jusqu ' au 1. Fé-

vrier 1814, oũ les troupes des alliés occεαEent cette ville . Dans la

suite elle fut réunie au roy ) aume des Pays - bas .
Au mois d' Aoüt 1830 les habitants de Pruxelles ont levé les pre-

miers l ' étendart de l ' insurrection contre le gouveruement du roi des

Pays - bas en demandant surtout la séparation de la Belgique et de la
Hollande . Une lutte sanglante sest engagée , à laquelle tous les autres

Belges ont pris part . 5
Parmi les édifices publics et les curiosités de la ville , nous re-

marquous d' abord le magniſique Bõtel de ville , bäli dans le style go-
chique pur ; il ressemble d' une manière frappante à celui de Louvain .

Sa fagade avec 22croisées occupe presque toute la longueur du marché ,
et la légèreté de sa structure est vraiment étonnante . Sa construction
fut commencée en 1401 et ſut terminée en 1442. La tour a 354 pieds
de hauteur . En 1445 on érigea sur le sommet de cette tour une statue
de St Michel , haute de 17 pieds .

L' architecte de cette tour , restaurée en 1589 , 1608 , 1617 , 1750⁰
et 1825 , s' appelait Jean van Ruysbrœk , et la statue de St Michel est
l ' ouvrage de Martin van Rhode . L' intérieur du bätiment , tout en
conservant le style gorhique , a été entièrement réparé et nouvellement
arrangé . Il contient plusieurs belles salles , dans lesquelles se trouvent
quelques tablea ux relatifs à l ' histoire des Pays- bas . Vis- à- vis est situé
le bätiment dit Broodhuys , où Egmont et Horn passèrent les dernières
heures de leur vie et d' où ils montèrent à l ' échaſaud . Actuellement
les membres de la société de la loyauté y tiennent leurs assembleées.
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Parmi les églises se distingue par sa simplicité et son aspect ima

posant celle de Ste Eudule , qui est aussi l ' église principale .
Elle est située sur une Eminence dite Molenberg , et fondée par

Lambert Baudouin , comte de Louvain . En 1047 le 16. Noy. elle fut
dédiée à St Michel . Son nom ſut changé lorsqu ' on ꝓ déposa les osse-
menis de Ste Gudule . En 1273 elle fut reconstruite telle qu' elle sub -
siste encore , à l ' esception des deux tours qui ont remplacé la vieille

tour , démolie en 1518. L' autel du chœur est neuf ; il fut commencé
en 174%. Au milieu du chœur se trouve un superbe mausolée de marbre

noir , érigé par l ' archevèque Albert . Il renſerme les cendres du duc
Jean Il de Brabant , mort en 1312 , et de son épouse , morte en 1318 ,
ainsi que celles du duc Philippe de Brabant , décédé en 1430. Dans
la proximité , il y a quelques autres monuments en l ' honneur de

princes . Quelques tableaux précieux et les Vitraux peints sont égale -
ment remarquables .

Leglise de Notre - Dame de la Chapelle , bàtie en 1210, contient

les tombeaux des maisons de Croſ et de Spinola . Elle renferme

aussi quel ques tableaux précieux . On en trouve également dans Léglise
de St Micolas , dont la tour qui s ' écroula le 29. Juin 1714 , a causé

un grand malheur . L' ẽglise de St Jaques de Coudenberg , dans sa ſorme

actuelle , a été terminée en 1785. L' eéglise de St Jean - Baptiste , après
avoir été détruite par les rẽſormés , en 1583 , a été rebätie en 1657.
Les églises de Notre - Dame des Victoires , de Notre - Dame de bon Se-

cours et de Ste Cacherine oùse trouve un tableau principal du célébre

Crayer avec quelques autres tableaux excellents , méritent aussi etre

visitées par les voyageurs . Une belle ſagade distingue L' église réformée

près des Augustins . Les juiſs ont une belle synagogue .
Bruxelles a 8 bépitaux publics: 2 pour les malades , 1 pour lesR P 1P

vieillards , 1 pour les orphelins , 3 pour les vieilles ſemmes et 1 pour
les aliénés . II y a en outre 2 hospices , entretenus par des dons

gratuits , savoir celui de Ste Gertrude et celui des Ursulines .

En 1814 M d' longers a fondé l ' établissemgnt de la Charité romaine ,
dans lequel des malheureus des deux sexes, des aveugles , des infirmes1 7 7 7
des incurables de toute espèce sont regus .

Le pare est une des plus belles places de la ville ; il est situé sur

une hauteur et remarquable tant par les plantaüons dont il est orné ,

que par les édifices magnifiques dont il est entouré .

Le pare est un bois agréable avecdes jardins et des ètangs , et une
vue sur la ville en diflérentes directiions , avee les plus belles prome -
nades où se rassemblent les étrangers et les habitants de la ville et où
brillent le luxe et la richesse , en rivalisant avec Paris . &Il ' Est du

parc est un théätre , le Vauxhall ; à L' Ouest s' offrent d' agréables
bosqueis , rendez - vous principal des promeneurs . Philippe le hon
doit avroir donné naissance à ces plantations destinées d' abord aux
plaisirs de la chasse . Les superbes bätiments qui entourent le pare ,
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forment quatre rues , dont la plus renommòée est celle du cõté oecci.
denial et qui conduit aux boulevards . Elle porte le nom de nuerale ,
et peut soutenir la comparaison avec toute autre rue dans les premières
capitales du monde . Du cõté du Nord du pare , on apergoit , daus la
rue de la loi , le palais du ci - devant sénat de Brabant , qui depuis 1817
a Eté approprié aus séances des etais généraux du royaume ; et qui
par sa situation forme le point de vue du centre du pare , ce qui pro-
duit un excellent eflet . La ſagade de cet édiſice est ornée de 8 colonnes
cannelées de l ' ordre de Corinthe . Dans la grandesalle des séances de
la première chambre , on voit un superbe tableau d' Odevaere , repré -
sentant la bataille de Waterloo . Aussi la seconde chambre se distin -
gue par son élégance .

En ſace s ' lève le yalais royal , baàti à neuf d' après les plans de
M' Suys , avec une ſagade superbe . L' ensemble est grandiose , mais
d' un extérieur simple et sans prétention . Du pare on entre dans la rue

royale , ornée toute entière de palais . On ne trouvera guère ailleurs
une rue aussi grande , aussi magniſique et où roͤgneautant de symétrie .
Elle aboutit à la plus belle place de Bruxelles , nommée place royale ,
qu' on a établie sur ꝰemplacement d' une balustrade appelée autrefois
Les bailles de la cour . Elle ſorme un rectangle entouré de 8 corps de
bätiment ou palais , au milieu desquels domine la grande église de St

Jacques de Coudenberg avec son magniſique portail . Au quatre coins
il y a des areades . Sur cetie place est Erigée la statue du prince Charles
de Lorraine , gouverneur des Pays - bas sous Marie - Thérèse . Laà est
aussi la station des fiacres , que l ' on trouve ici comme à Paris et dans
d' autres grandes villes . Bruxelles possède encore quelques auires places
publiques agréables , telles que la place de la monnaie , entourée des

plus beaux cafés de la ville , entre autres celui des mille colonnes ;
Ia place de St. Michel ; le marché aux bleds , tous les deux environnés
de beaux édifices ; le marché aus poissons , établi en 1825 et 1826.

Bruxelles a deus théàtres . Le plus grand est le théatre royal tout

neuf , silué sur la place de la monnaie .
Par la démolition des petites maisons voisines et par la construc -

üüon de vastes palais , on a su donner à l ' ensemble un aspect plus im-
posant . Le travail fut commencé en 1817 d' après les plans de Larchi .
tecte Damesne et déjà en Mai 1819 on ouvrit le théätre . La dépense
de cet édifice s' éEleva &1,400 , oo0 ſrancs . L' extérieur du théätre , qui
a 208 pieds de longueur , est imposant ; des colonnes de l ' ordre i0onique
en ornent Lentrée , et tout autour il y a des arcades . La magniſicence
de l ' intérieur n' est pas moins admirable ; il est décoré avec un goüt
exquis comme les chéàtres de Paris . On yjoue les ouvrages des auteurs
olassiques frangais , et d' une manière qui ne laisse rien à désirer . La
piece est suivie ordinairement d' un ballet exécuté par des artüstes di-
stingués .

Le chéàtre est entouré de beaux bätiments élevés sous la direction
de Larchitecte Visquin . Vis- à- vis on apergoit Ihétel de la monnaie ,
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pàti dans un style simple et élégant . — L' autre théätre , nommé le

pelit théatre royal , est situé à cöté du parc . Il se distingue égale -

ment par sa beauté et mérite d' ètre vu.

Parmi la trentaine de fontaines , dont quelques unes , p. e. les

deus qui se trouvent dans la cour de l ' höôtel de ville, sont à considérer

comme des objecis d' art , à cause des belles sculptures dont elles sont

ornées , nous remarquons particulièrement celle qui est connue sous le

nom de Mannekepisse (e. à d. homme qui pisse ) ; elle est très - ancienne .

C' est une petite figure d ' homme de bronze , qui par la voie naturelle

jetie de Leau pure et claire , et forme de cette manière une belle ſon-

taine . Ce Mannekepisse , regardé comme le palladium de Bruxelles ,

est porté dans les processions partoute la ville , et est considéré et re-

specté comme le plus ancien bourgeois de Bruxelles . Louis XV lui

lit faire un nouvel habit , à cause des dégradations que les soldats

frangais se sont permis d' y faire .

Les auires fontaines dignes d' atiention sont : Celle de Steen - Porie ,

érigée probablement sous Charles V, ei la grande fontaine au milieu

du grand salon , dont Lord Fruce , mort le 16. Dec. 1741, a ordonnẽ

la construction par son testament , par reconnaissance pour la ville de

Bruselles , dans laquelle il avait vécu pendant40 ans. Elle ſut achevée

en 1751. La Minerve assise , avec ses attribuis et les portraits de Fran -

gois Let de Marie - Thérése , sont l ' ouvrage d' un artiste deBruxelles ,
nommèé Jacques Berger .

Parmi les édifices considérables de Bruxelles , il faut encore re-

marquer l ' ancien palais du gouverneur autrichien des Pays - bas . Les

bas- reliefs et les statues qui sy trouvent sont d' un beau travail .

C' est dans ce bàtiment que se trouve le musée , savoir le cabinet
de physique , celui dhistoire naturelle , riche en objets rares dont la

princesse d' Orange vient d' augmenter le nombre par une infinité de

productions naturelles de la Russie. La collection zoologique oflre

beaucoup d' objets rares ürés des possessions hollandaises dans les Indes -
orientales ; une galerie de tableaux , riche en bonnes pièces anciennes
et modernes ; la bibliotheque publique , qui compte plus de 90,00
volumes et qui sous les dues de Bourgogne était une des plus consi -
dérables de l ' Europe . La chapelle de ce palais revètue de stuc est au-
jourd ' hui Péglise des luthériens . Vis- à- vis est situé le jardin botanique .

Aussi la grande prison civile et militaire , terminée suivant les

plans de lL' architecte Damesne , soüs la direction des architectes Vis-

quin et Werry , mérite d' ètre vue sous tous les rapports . De mème

le palais de justice qui a remplacéè la ci - devant église des jésuites , avec

un portail magnifique , construit sur le modèle du portail du temple

d' Agrippa à Rome. Sur le fronton porté par 8 colonnes de l ' ordre de

Corinche , on lit : Wilhelmus ; Belgarum rex Themidi consecravit

MDCCCXXIII .

U
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Bruxelles possede une académie des sciences , fondée par Marie -
Thérèse en 1772 et rétablie par le roi Cuillaume le 7. Mai
1816 sous le nom d' académie de Bruxelles ; il a en outre une académie
de peinture , de dessin , de sculpture et d' architecture ; une société

qui tous les deux ans et alternativement avec Gand soigne une exposi -
tüon de tableaux d' artistes vivants ; une société de litérature sous le
nom de Concordia ; une société de lecture , organisée suivant le mo-
dele de celle d ' Amsterdam ; une sociéte de botanique , sous le nom de

Flora ; une école de chant et de musique . Les étrangers sont admis

partout sans difficulté .
Bruxelles est riche en manuſactures de toute espèce et lindustrie

J est très - florissante . Les dentelles de Bruxelles sont extrèmement re-
cherchées et les manufactures de laine et de drap ; les imprimeries de
toiles peintes et les teintureries sont ſort distinguées . Tous les objets
de luxe et de mode y sont supérieurement bien confectionnés , et ne
cèdent en rien à ceux de Paris . Il en est de mème de la lichographie
et de la librairie , qui toutes les deux ont été poussées à un haut degré
de perſection et ne laisseni à désirer que peu par rapport à la vitesse et
à la magnificence de l ' excuion . Presque tous les ouvrages qui parais -
sent en France sont rèimprimés dans cette ville . On fabrique enſin à
Bruxelles une bière renommée dans tout le royaume .

Auberges principales , où le voyageur peut compter d' étre bien
servi : 1) hötel de belle vue, place royale ; 2, hôtel d' Angleterre , rue
de la Madelaine ; 3) h. de paix , rue de la Violette ; 4) h. de Flandre
et h. de lEurope , place royale ; 5) h. de Luxembourg , rue des es-
caliers ; 6) h. de l ' empereur , ibidem ; 7) h. de Hollande , rue de la
Puterie ; 8) h. du Grœnendel , ibid . ; 9) h. du grand miroir , rue
de la montagne ; 10) h. de la couronne , ibid . ; 11) h. de Brabant ,
marché aux charbons ; 12) h. de la couronne d' Espagne , vieille halle
aux blés ; 13) h. des Pays - bas , rue des paroissiens , ete. ete .

On trouve en outre daus cette ville des caſés , des estaminets “ et
des restaurations , organisées à la frangaise . Il y en a une au caſe royal ,
près du théätre ; le voyageur ne manquera pas d' entrer dans ce caſé
qui se distingue par son élégance exquise et la manière donton est servi.

Sur L' arrivee et le départ des nombreuses diligences qui parcourent
le pays dans toutes les directions pour transporter les voyageurs d' une
manière aussi prompte que süre et commode , on trouve ici comme
dans toutes les autres villes de la Hollande des notices imprimées et
des renseignemenis détaillés . Les communications avec Aix- la - Cha-
pelle , Liège eto. ont déjà été indiquées plus haut p. 375. On parcourt
Ia route de Paris dans 36 à 3) heures . Tous les jours à 10 h. du soir
une diligence va de Bruxelles à Paris , où elle arrive le troisième jours
à midi . Une autre part de Paris tous les jours à 7 h. du matin , pour

Cafes fréquentés par les persounes cultivées et de la haute classe, dans
lesquels on fume, ce qui n' est pas permis daus les grands calés.
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arriver à Bruxelles le lendemain à 8 h. du soir . On passe par Valen -
ciennes , Cambrai , Peronne et Senlis . On paye 18 fr. jusqu ' à Valen -
ciennes au coupé , et 15 fr. à l ' intérieur . De là jusqu ' à Paris 34 et
28 Fr. — Pour Lille part tous les jours une diligence de Bruxelles à
7 h. du matin et en passant par Tournai, elle arrive à 6h . du soir dans
L' espace de 11 à 12 heures ; une autre part de Lille à 6 h. du matinet
arrive à Bruxelles à 6 h. du soir , on paye 15 fr. De Lille pour Paris
partent tous les jours deux diligences ; Fune qui passe par Amiens em-
Ploie pour le trajet 34 à 36 h. ; elle part à 8h . du soir , et arrive le
surlendemain à 6 h. du matin . Une autre diligence prend la mème
route de Paris à Lille . Elle part à 4 h. du soiret arrive à Lille à
4 h. du matin . Lautre passe par St Cuentin dans L' espace de 27
heures ; elle part de Lille tous les jours à 7 h. du malin , et arrive à
10 h. du matin à Paris . Une diligence partant de Paris prend le mème
chemin ; elle part à 5 h. du matin de Paris , et arrive à Lille à7 h. du
soir . On paye de Lille à Paris 32 et 26 fr. — De Lillepari tous les
jours à 5 h. du matin une diligence pour Calais , etfaĩt son trajet dans
12 heures ; elle arrive à 10 h. du soir . — Une autre diligence va tous
les jours de Calais à Lille ; elle part à 5 h. du soir , et arrive à 10 h.
du matin . Prix : 13 fr. 50 cent . — Pour Ostende part tous les jours
une diligence de Bruxelles et pareourt cette route en 12 heures, elle
part à 8 h. du matin et arrive à 8 h. du soir . On accorde sur toutes
ces routes 15 kilogrammes ou 30 livres gratis . De pareilles diligences
partent pour la Hollande . Les notices imprimèes en donnentles détails .

De Bruxelles et de Löhvain vont deux can aux à Anvers pour fa-
ciliter les communications de cette grande ville de commerce avec
Lintérieur du rop ) aume. Celui qui préſère de voyager par eau peut
Jarriver aisément sur un bateau dit Trechschuite . Près du village de
Boom lecanal se jetie dans IEscaut , qui dans cette contrée roule lente -
ment et en beaucoup de sinuosités ses eaux vers la mer. D' ici on peut par -
courir rapidement et commodément la chaussée qui conduit à Anvers .
Elle traverse de belles prairies , bordées de jardins et de campagnes et en-
tin la cathẽdrale de cetie ville se présente aux regards avec sa tour élevée .

Les environs les plus proches de Bruxelles , les faubourgs et les

villages voisins sont pour la plupart situés agréablement , et offrent
des parties charmantes ; p. e. Eiter bech, et pas loin de là le bel Æelles
avec des promenades et des jardins agréables et plusievrs beaux points

de vue. La ci - devant abbaye de la Cambre est aujourd hui convertie en
un Etablissement pour les mendiants . Le bois y attenant est un su-
perbe pare avec de belles promenades . — De là on arrive à Boiggort ,
site charmant . A3 lieues plus loin on rencontre Aoerghem dans une
vallée riante et bien arrosée . C' est la patrie de Justus Lipsius . Puis
Teroueren qu' on trouve mentionnè dejà au 8 siècle . Il a un beau pare et
un pavillon dans le goũt italien . Enſin le chàteau magniſique de Læłen ,
situé pres d' un village du méme nom et pres du canal et de la chaus -
sée qui conduit à Anvers , mérite d' ètre visité .

Ia été bäti en 1782 dans un beau site , d' après le plan et sous la
direction des deux habiles architectes Montoyer et Payen . Il est situé
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sur une éminence , qui, “élevant insensiblement , est entourée de prai-
ries avec la plus belle verdure , de bosqueis , de jardins , de maisons de

campagne , ce qui donne à l ' ensemble un aspect très -varié . La fagade
de Lentrée est grandiose et imposante ; elle est ſormée de 4 colonnes

ioniques . Deux grands pavillons forment les deux ailes du bätiment .

L' avant - corps est orné de beaus pilastres . Les arrangements intérieurs
sont aussi riches qu' élégants . Le roi habite ordinairement Lafle droite
et la reine l ' alle gauche . Ala rotonde se joignent plusieurs salles , p. e.
celle du tréne , celle des audiences etc . Les lapisseries peintes meri -
tent une attention particulieère .

Atrois lieues de Bruxelles , sur la route de Namur , est situé dans

une vastè et fertile plaine , le village de Walerloo , celèbre par la

bataille du 16 Juin 1815 qui décida les destinées de IEurope . —

Depuis ceite époque ce lieu obscur est visité par une multitude

de voyageurs pour voir le ſameux champ de bataille . Dans la petite

Eglise du village , ſormant une belle rotonde , on a gravé sur une

table de marbre les noms de quelques officiers supérieurs , morts sur

le lit d' honneur . Les Prussiens ont érigé en mémoire des soldats tués

et de la vicloire remportée sur ce champ un monument de fer dans le

style gothique ; le roi Guillaume y fit placer un lion colossal de ſer de

fonte , sur une colline artiſicielle , haute deſgo aunes et ayant un diamèe-

tre de 160 aunes . Il a été fondu à Lièges dans les ateliers de M. Cockeril .

Un peu plus loin , à 5 lieues de Bruxelles , sur le mẽme champ
de bataille , est située la petite ville de Waore , qui soufſrit beaucoup
lors du combat . On sait que Napoléon attribua la perte de la bataille

à la vaillante résistance des Prussiens qui avaient occup˙ρe cet endroit

el qui repoussèrent un corps d' armée frangais commandé par Grou -

chy. Cemappes et Quatre - Bas où le Duc de Brunswick fut tuè et on
le prince héréditaire d' Orange regut une blessure , sont silués dans
les mémes environs .

La distance de Bruxelles à Anvers est de 11 lieues de poste qu ' on

parcourt ordinairement en 6 heures . On quitte Bruxelles en sortant

par la porte de Læken , en traversant le faubourg , nommé le petit

village , et Lon passe par le pont de Læken , le long du canal jusqu ' à
Hiloorde . ALentrée de cetie vieille ville , forüfiée autreſois , comptant

2700 amies, on apergoit à droite au- delà du canal une maison de cor-
recüon qui peut contenir 2000 personnes . Elle fut bätie par Marie -

Thérèse en 1776, sur Lemplacement d' un ancien chäteau , que le due

Wenceslas avait fait ériger en 1375 , et qui dans la suite a été destiné

pour une prison d' état . C' est Ià que languissait pendant quelque iems
Mad. de Deshoulières connue par ses poésies , jusqu ' à ce qu' elle
8ech appa par la ſuite de cette prison , où elle fut détenue malgré son

innooence. Ona pris les dispositũonsnécessaires pour faire conſectionner
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dans cet établissement divers objets de luxe , d' une manière parſaite .
Une police vigilante , sans ètre tracassière , veille à la conservation de la

discipline et de la propreté , jointes à L' amour du travail ; elle s' eflorce
aussi de conserver la santé des ouvriers . — Le couvent des béguines
de Vilvorde est le plus ancien dans les Pays- bas , car il a existè déjà
avant l ' an 1065.

De Vilvorde on arrive à Nalines ( Mecheln ) , sur la Dyle , avec
une population de 22, 900 ames ; il fait pariie de la province d' Anvers ,
est le siege d' un archevéque et possède un seminaire épiscopal où
sont élevés plusieurs centaines de jeunes ecelésiastiques . Parmi les édi-.
fices de cetie belle ville , disünguèe par sa propreté , nous remarquons :
L“église métropolitaine , bätie toute entière dans le stile gothique ,
avec une tour de 348 pieds de hauteur , dont la construction fut com -
mencée en 1452. Celle de l ' église a déjà été entreprise au 12“ siècle ,
à ce qu' on prétend ; elle ſut achevée en 1513. Au haut de la tour on
jouit d' une vue magnifique . — L' église de Notre - Dame avec sa belle

coupole ; la ci - devant église des jésuites , dont la façade est remar -

quable ; le palais de Larchevéque ; l ' arsenal avec une ſonderie ; Thötel
de ville ; le superbe hötel de Pitsembourg , appartenant autrefois à
Lordre teutonique , avec un jardin agréable , situé dans la rue de

Bruhl , la plus belle de la ville . Dans un grand couvent de béguines
sont entretenues environ 800 femmes .

Malines est célèbre par ses excellentes dentelles , qui sont fabri -

quées dans 10 manufactures . II y a en outre environ 20 ſabriques de

chapeaux grandes et petites , plusieurs manuſactures de drap , de cou-
vertures de laine , des brasseries , des tanneries . Un beau canal entre -
üent la communication avec Louvain . Auberges : Hötel de la grue
(sur la grande place ) et de St Jacques ( marché aux grains ) . Aquelque
distance est situé

Anovers sur IEscaut , par lequel les plus grands vaĩsseaux peuvent
arriver de la mer jusqu ' au quai . Quoique les Anglais aient détruit , en

1814 un grand nombre des ouvrages extraordinaires ſaits par les Fran -

gais pour la süreté du port , on en a pourtant rétabli plusieurs. La ville
est bien fortifiée surtout par une citadelle à six bastions , une des plus
fortes des Pays - bas . Elle est régulière et doit sa construetion au due
d' Albe qui l ' a fait bätir sous la direction du célébre ingénieur Pac -
cioli d' Urbino . Plusieurs autres ſortes protègent la ville : Le ſort 8t

Laurent , à la partie supérieure de I ' Escaut , le bastion St Michel , et
de l ' autre cbté du fleuve , la téte de Flandres , espèce de tète de pont .
On compte 10, 000 maisons et 61,000 habitants dans cette ville . Jamais
elle n' était plus florissante qu' au 165 siècle , immédiatement avant la
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guerre pour la conquéte de la liberté . Alors elle ſut la plus grande
ville de commerce et le principal entrepôt de marchandises de Eu -

rope . Des milliers de vaisseaux et de bateaux de touies les nalions cou ·

vraient alors le port ; des centaines de mille d ' hommes habitaĩent cette

ville oùu L' on avait entassé les trésors de l ' univers et à peine pourrait -
on croĩire ce que L' on rapporie sur les richesses immenses des négoci -
ants d ' Amers , si des temoins dignes de confiance n' en faisaient foi à

P' unanimité . 500 vaisseaux entraient chaque jour dans le port , environ

2500 se tenaient ordinairement à l ' ancre , et 500 chariots , chargés de

marchandises , arrivèrent chaque jour par terre dans cette ville . On

evalue la somme qu ' Anvers mit tous les ans en circulation à 500 mil -

lions de florins , et les impöls annuels à 2 millions de florins . Lin -

dustrie et les manufactures avaient atteint alors le plus haut degré .
Anvers était surtout renommé par ses velours , salins , damas . Les

broderies en soie et en or étaient connues dans toute lEurope . Il etait

en méme tems le siége principal des beauxarts et des scienees . Mais

du moment que la guerre pour la liberté des Pays - bas eut pris une

tournure favorable , et que les vexations de Ia part des Espagnols et les

nombreux armateurs des Hollandais mirent des obstacles à la liberié
du commerce , Anvers éEprouva les premières secousses , et avec la
déchéance du commerce cetie ville perdit sa prospériié dans la mème

proportion que le commerce d ' Amsterdam prit des aceroissements . Sa
chüte date principalement du siege mémorable qu' elle éprouva en
1585 de la part du célèbre Alexandre de Parme ; et Iorsqu ' après la

paix de Westphalie en 1648 l ' Escaut ſut enlièrement fermé , elle
tomba en décadence . Ce n' est que sous le gouvernement fran-

gais que Il ' Escaut ſut rouvert , et il l ' est encore depuis la paix , ce

qui a inſlué ſavorablement sur le commerce renaissant de la ville , et
Amisterdam s' en ressentit . Napoléon , à qui la position avantageuse
d' Anvers n' était pas éEchappée , dépensa des sommes énormes pour
Pétablissement d' un chantier et de fortifications nécessaires . Au-

jourd ' hui Anvers est une des principales villes de commeree du ro-
yaume des Pays - bas , qui correspond avec toutes les parties du monde .
La rade , remplie des vaisseaux de toutes les nations , offre un aspect
agréable et mème magnifique , et les quais le long del ' Escaut forment
une promenade charmante .

Parmi les nombreus grands édifices de la ville , le plus admirable
est L' église principale dite de Notre - Dame , un des plus beaux monu-
menis de Larchitecture gołhique en Europe .

L' époque de sa constructiion tombe au milieu du 130siècle ; on
Ja employé 84 ans. L' enceinte de ce temple , érigé en cachédrale en

beitd
dels
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1559 ; est très - considérable . La longueur de l ' église est de 500 pieds ,
8a largeur de 240 et sa hauteur de 360 ; 125 colonnes portent 230 ares
de Des deux côtés il y a une neſ double , et il y a 27 ans, qu ' on
voyait èucore 32 autels de marbre d' Italie ; 100 candélabres d' argent
massif ornaient , les jours de ſète , le maftre - autel , construit en 1624
d' après le plan de Rubens ; on y admirait un ostensoir d' or massif ,
garni de diamanis et de pierres précieuses , présent,de Frangois I , roi
de France . Tous ces trésors ont été enlevés en 1797 par les agents du
gouvernement frangais . La tour pyramidale , construite de pierres
taillées avec le plus grand soin jusque dans les moindres détails , a 466
pieds de hauteur et n' est que de quelques pieds moins haute que la
cathédrale de Strasbourg . Pour arriver à la galerie la plus élevée , il
faut monter 622 marches . La construction de la tour fut commencée
en 1422, suivant le plan de l ' architecte Amelius ; mais elle ne fut
achevée qu' en 1518. Une seconde tour qui devait s' élever parallèle -
ment avec la première , ne ſut bätie que jusqu ' à la première galerie .
ILS' y trouve le plus beau carrillon , composé de 60 cloches . Quand
on entre dans la nef de l ' église les regards sont d' abord frappés par
l ' admirable coupole , éclairée de coté . Au plafond est représentée
la Ste Vierge , environnée d' un groupe d' anges . Dans le chœur orné
d' un magnifique autel de marbre , on voit une assomption de la Vierge ,
un des plus célèbres et des principaux tableaux de RKubens, dont ' ad -
mirable pinceau a fourni encore quelques autres tableaux à cetie
Eglise : L' érection de la croix ; la descente de la croix ; une visitation
de Marie ; une puriſication ; sans parler de quelques pièces distinguées
d' autres maitres , qui ornent ce temple .

Parmi les autres églises on remarque celle de &t Jacques , à cause
de son étendue et de sa belle architecture . L' œil s' arrète avec plaisir
sur le portail orné de colonnes ioniques de marbre . Lautel principal
ſait de marbre blanc et noir est digne d' attention . Dans la chapelle
de la ſamille de Rubens , où reposent les cendres de ce grand peintre ,
on voit un tableau représentant l ' enfant Jésus sur les genoux de sa
mere et a cõté d' elle sont placés St Jerome et St George . Ce dernier
est le portrait ressemblant de Rubens . On y voit encore à côté ses
deux ſemmes , qu' il a peintes lui - mèéme. Au- dessus de la corniche de
VLautel est placée une image de la Vierge en marbre , que Rubens avait
apportée de Rome . — La belle église de §t André contient plusieurs
autels de marbre et plusieurs beaus tableaus de l ' école flamande , ainsi
qu' un mausolée en marbre de la malheureuse Marie - Stuart . —L' église
de St Paul , bätie en 1246 par Henri III , duc de Brabant , n' est pas
moins riche en cheſs- d' œuανeredes meilleurs maſtres de l ' ècole flamande .
On y voit une adoration des bergers , une flagellation de Jésus - Christ ;
Lune et Pautre de Kubens ; Jésus portant la erois , de Van - Dyk ; Jésus
à la croix , par Jordens ; Jésus dans le jardin des olives , par Teniers ,
etc . — L' église des Augustins contient un tableau frappant par son
beau colorit , de Van- Brée ; il représente le baptéème de St Augustin ;
le baptéme de St Antoine ; St Frangois à genoux , recevant Lenſant
Jésus des mains de sa mère , peint par Rubens ; Jésus mort , par Van -
Dyk. — L' église de Charles Borromée , commencée en 1614 et achevée
en 1621 , appartenait autrefois aux jésuites . Sa construction a coüté
des sommes immenses , attendu qu ' onaſait venir de Venise le marbre
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pour deux colonnes qui portent une voüte . Le maftre - autel était
de marbre , de jaspe , de porphyre et d' or. Les chapelles de la Vierge
et de St Ignace déployaient une magnificence qu' on m' avait jamais
vue. La ſoudre détruisit en 1718 ce superbe temple . On lerebätit dans
Ia suite et il contient aussi dans son intérieur quelques excellents ta-
bleaux de l ' école flamande .

Lhadtel de villè est d' une belle architecture et est remarquable

par ses bas- relieſs en pierre et son superbe frontispice . Il consiste de

quatre corps - de - bätiments , fut construit en 1560 et pour la seconde

ſois après un incendie , en 1581. On remarque encore la hourse qui
a 180 pieds de long sur 140 de large . Cet édiſice , dont on admire la

symétrie , est un rectangle , orné de colonnes et dqui entoure une cour
d' une grandeur modique , ayant sur chaque coté uneissue . Les piliers ,
sur lesquels reposent les galeries et qui forment les portiques , sont

d' une belle pierre blanche . — Nous remarquons en outre le grand
bassin construit par les soins du gouvernement frangais principale -
ment pour y recevoir des vaisseaux de guerre ; le chantier ; les quais
le long de IEscaut ; la salle de spectacle ; la grande place nommée

la mer , près de laquelle est Ie palais royal ; la place Nassau , entourée

des plus beaux caſés , non loin du bassin , etc .
Anvers était autrefois le siège d' un é&vèque, suffragan de Malines ,

Lacadémie de peinture , qui existe à Anvers , est le plus ancien éta-
blissement de cette espèce dans les Pays- bas . Fondée au milieu du 15“

siècle , elle est devenue le berceau de l ' école flamande . En 1663 , elle

regut par Philippe IV , roi d' Espagne , le titre d' académie royale
de peinture . Par ordonnance du roi Guillaume Anvers , ainsi

qu ' Amsterdam , est devenu depuis 1817 le siège de l ' une des deux
académies des belles lettres et des beauvarts ( du dessin , de la pein -
ture , de la sculpture et de l ' architecture ) . — On montre encore au-

jourd ' hui la chaise sur laquelle Rubens , le chef de ceite école , avait
coutume de terminer ses ouvrages .

Anvers posséde une des plus belles et des plus curieuses collec -
tions de tableaux . On y compte 127 tableaux des meilleurs maftres
de l ' école flamande , dont le siége principal était à Anvers . On y
trouve plusieurs chefs - d' œuν̈re de Rubens , Van - Dyk , Otion Venius ,
Jordæns etc. II y a en outre dans ceite ville plusieurs cabinets parli -
culiers . On a ſormé aussi une société de commerce et une société
de la littérature naüonale . Anvers a donaò le jour à un grand nombre
d ' hommes distingués dans les arts et les sciences , surtout à beaueoup
d' artistes . II est la patrie de Rubens et de Van - Dyk , son éElève, eu
cellent peintre de portraits , de Jordæns , des deux Teniers ; de Om-

megank , le premier peintre d' animaux , du savant jurisconsulte Stock-

mann ; du géographe Ortelius etc .
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On fabrique à Anvers des dentelles , aussi estimées que celles de
Malines , de la soie pour coudre , des étoſſes de soie noire , de la
mousseline , de la ſutaine , et autres objeis semblables , qui occupent
un grand nombre d' ouvriers . IIa aussi des imprimeries de toiles
peintes , des rafineries de sucre etg-

Auberges : 1. Le grand laboufsür ; 2. l ' ours , place de la mer ;
3. l ' hõôtel dAngleterre , rue de l ' empereur ; 4. Thötel de St Autoine ,
marché aux souliers . Plusieurs grands cafés , tels que le café suisse ,
le grand café , le café militaire sur la place verte , q selques auires
sur la place de la mer ; enſin plusieurs restaurations .

On trouve dans les bureaux des notices imprimées sur l ' arrivée
et le départ des postes . On va à Rotterdam en 12 heures . De Rotter -
dam part le soir une diligence pour la Haye , de sorte qu' on peut par -
courir toute eette distance dans l ' espace d' un jour . Le bateau à vapeur
qui va d' Anvers à Rotterdam achève ce chemin en 10 heures ; on paye
au pavillon ( première place ) 10 florins , à la seconde dans la grande
cajute 7 flor . 50 cent . , à la troisième 5 flor . et aux dernières places
destinées pour les matelots etc. 2 flor . 50 cent .

( Anvers a cruellement souflert du bombardement des Hollandais
en Octobre 1830 , par suite de la révolution des Belges ) .

2 . Voage de Cologne pur Nimègue à Ltrechi ,

Amstendam , Hadrlem , Leyde , la Haie é

La première route conduisait le voyageur à Liège , Mestricht ,

Louvain , Bruxelles et Anvers . IIl nous paraſt convenable de l ' accom—-

pagner aussi à Amsterdam et dans quelques autres villes intéressantes

de la Hollande . Nous avons déjà décrit plus haut p. 344 la route de
Cologne à Clèves, éloigné de 4 lieues de Nimègue , ainsi que la7 8 2 8
marche des diligences qui vont ehaque jour de Cologne à Nimègue
et de là à Utrecht, ; p. 404.

Nous ajoutons jici quelques notices sur la manière de voyager en
Hollande . Le voyage par terre était souvent très - incommode par le
mauvais état des chemins qui au printemps et en automne étaient
presque impraticable . On préférait done le voyage par eau , parceque
le pays est entrecoupé d' innombrables canaux . On a remédié depuis
aux incomwénients résultanis du mauvais état des chemins par Léta -
blissement de belles chaussées et par une meilleure organisation desP 8
postes ; cependant on préfère encore assez généralement le voyage par
eau à celui par terre , à cause de la commodité et du bon marché . On
trouve partout des notices imprimèes sur les deux manières de voyager .
Par eau on se sert des bateaux à vapeur, des Trekschuites (allem.

3 3 2 *
Ziehschiſſe ) et des Beurtschépes ( allem . Tourschiſſe). Les Trekschuites
sont des bateaux longs avec une cajuie couverte d' un pont plat . La
cajuie elle - mème est divisée en compartiments , dont Lun est destiné
au bagage et aux voyageurs qui demandent à voyager à bon compte ,
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